
Homélie pour le dimanche 7 juillet 2024 

La page d’Évangile que nous venons d’entendre, fait partie d’un grand 

diptyque. Sur le premier volet, le récit de dimanche dernier de la guérison de la 

femme hémorroïsse, et de la fille de Jaïre, ramenée à la vie par Jésus. Sur le 

deuxième volet le récit que nous venons d’entendre. 

S’il y a continuité entre le récit de dimanche dernier et celui de ce dimanche, 

il y a aussi un profond contraste. Le premier volet du diptyque est tout illuminé 

par la foi de cette femme qui avait des pertes de sang, et de la foi du papa de la 

jeune fille qui était morte et que Jésus a ramené à la vie. 

Leurs cœurs était ouvert, ils ont posé un acte de foi ils ont cru à la parole 

de Jésus, en Jésus, et le miracle s’est produit. Jésus a été pour eux la porte du 

salut. 

Le deuxième volet, lui est traversé par l’obscurité. de la dureté du cœur des 

concitoyens de Jésus, profondément choqués, scandalisé par son enseignement. 

« D’où lui vient cette sagesse ? N’est-il pas le charpentier, le fils de Marie. Nous 

connaissons très bien toute sa parenté ». leur cœur n’est pas ouvert comme celui 

de l’hémorroïsse, et de Jaïre, mais il est fermé. Obstiné. 

L’endurcissement du cœur, traverse comme un fil rouge toute la Bible, et il 

est particulièrement dénoncé par les prophètes, au péril de leur vie. Jésus lui-

même se heurte à cette incrédulité, il se heurte à ces cœurs durs comme la pierre. 

« Il est étonné nous dit Marc de leur manque de Foi » 

L’endurcissement du cœur, ne concerne pas seulement les concitoyens de 

Jésus mais aussi ses disciples comme en témoigne Jésus lui-même après la 

multiplication des pains. Jésus se rend compte que ses disciples s’inquiètent car 

ils n’ont pas de pain. et de les interpeller. : « Pourquoi discutez-vous sur ce manque 

de pains ? Vous ne saisissez pas ? Vous ne comprenez pas encore ? Vous avez le 

cœur endurci ?3 

Et nous frères et sœurs, sommes-nous de ces hommes et de ces femmes au 

cœur ouvert, pour accueillir la nouveauté de la Parole, et la laisser travailler nos 

vies. ou sommes des hommes et des femmes au cœur fermé, fermé dans des 

préjugés, dans des certitudes. Le cœur devient dur, quand, nous n’osons plus croire 

que Dieu peut frapper à la porte de notre cœur dans le quotidien de la vie. « Le 

cœur s’endurcit, quand nous mettons Dieu à distance, si loin qu’il ne risque plus de 

venir nous déranger. » (P Guillaume) 



Si, nous prenons conscience de la dureté de notre cœur, et que nous le 

confessons, Dieu a quelque chose à nous dire. une merveilleuse promesse : 

« Écoutez-moi, vous au cœur dur, qui êtes éloignés de la justice ! » (Esaïe 46, 12). 

« J’ôterai de votre chair le cœur de pierre, et je vous donnerai un cœur de chair » 

(Ézéchiel 36, 26 et 11, 19). 

Le grand guérisseur de l’endurcissement du cœur est l’Esprit Saint. Lui seul 

est capable, de rompre cette dureté du cœur et de le rendre docile, ouvert au 

Seigneur, docile à la liberté de l’amour. »  

Viens Esprit Saint assouplis en nous, en moi ce qui est raide, dur. Ouvre-moi 

à la nouveauté de l’Évangile qui fait toutes choses nouvelles. 


